
Fils adorablè'. NMous regrettons-queo N m Frères so'par',$ soient privés
#l'une Partie (les croyanices qui nous font'tant (le bien au coeur ; mais,
Nous n voudrions pas les voir perdre le re-Ée dle foi qu'ils ont r gairdé*

prS le gr-and na.ufrag,-e de leur séparation d'avec 'Eglise. NOUS n[Il voui-
lonq pour personne d'&-Ies ýýans Dieu et sans son Chirist, miais '1ous en.
votilon, s encore modins p~our tous'ceux'. qui ont le býnhet:r doe croire eh
Dieu et 'en Jésus-Chr'ist.

Quoi q'icitil en sobit, Nos Tr-ès Chers Frères, de ce qiue nous réserVe'
l'avenir, Nous voici eu'faide d une difficulté r'éelle et bien grande. Que'
devons nous faiie ? Déja votre réponse Mons est parvenue sans Mêmei
que Nous ayons eu beÈoin d'en faire' la demande. Vos repr&.entants-
dans les enceintes parlementaires, ceux qui expriment Votre pensée'
dans la pi-esse, vos délégué3 au Congrès que vous avez organisé; lesý
dilréc'ents comités formés par vous pour exprimer vos vuies, tous ontét
unanimies:- La voix de vos Pasteurs s'unit à ce concert inspiré par votre
foi,. et, tous ensemnble, nous '(lisons :les catholiques ne peuvent se pré-
ter au -fonctionnenment (les nouvelles lois scola'ires passées dans la 1 Wo'îS.e
lature do Mla'itoba un 1890 ; ils ne veulent pas exposer leurs enfitift-i
a i danger dont les menace la nouvelle législation. Ra fermant l'école à
la prière et à la doctrine chrétie ne, on la ferme à nos enfants qui comme.
nous veulent prier, croire et aimer. Jésus, l'ami des enfants, étant.ban-
ni de l'école, noùs ne pouvon% y envoyer les nôtres, puisqueo ce Dieuw
ami de ILez âge nons dit à 'nous, leurs parents et le»urs gardiens:

«Qidï n'est pas pour moi est contre Wdoi ; et qui n'amasse paè'avec moi-
d,*siipe. ii Nous voulons que ces enfants- restent avec leuy Sauveui
Nons ne voulon -,pas les confier 1à ceux qui font profession de le' nié'.
connaitre au point d&dêdfen'lre qu.'ou en parle dains. 1'éco'o. La cueil--
lette des conùafýsances humaines ne fa't que dissiper quand elle s'amas-
se datns l'oubli de celui qui'est (c le Dieu de 'toute scie'iôe et d.e toute
vérité; un qui est 1m9 vie, cette vi(, qui est la lumière 'des hommes. »

Ces convictions profondàe, Nos Très Chers Frères, sont gravées- %,ans
nos coeurs par 1'eüseigie nie it'feligieux reçu dès l'enfance. C'est le trésor -
que 'vous vouleï'léguer, dans toute son intégî,'ité, à ceux que vous aimez-
L.'-ut En, celà comme dans le reste,' les ennemis de la Sainte Eglisésont
tcijours 'prôts'à la calomnier et nous tous avec elle. «Une des choses les
plus-consolantes pouir nou,eathoIiqîîes, &ýe t 'que pour accuser notre foi,il
fauit supposer* tu oiieignement qu'elle ne donne pas, des pratiques-
qiî'elleýrepousse de toute réneî'gie de sa 'doctrine. Il est d s gens qui
vont jusqu*à dire que l'Egl,,ise Catholi que est l'ennemie de la scienceý
tAdis- qu'au contrair'e cette sainte épouse do Jésus Clirist a faim. et goif
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